HOMÉLIE DES FUNÉRAILLES DU pèRE Angelo botta

Chers tous, aujourd'hui nous disons notre dernier adieu sur terre au cher Père Angelo Botta, confrère de notre communauté. Après une vie de près de 97 ans, il est allé à la rencontre de son Seigneur qui, comme à Pierre, lui avait dit : « Angelo, Suis-moi ! »

« Suis-moi ! ».  Cette parole lapidaire du Christ peut être considérée comme la clé pour comprendre le message qui provient de la vie de notre cher Père Angelo Botta, Salésien de Don Bosco, prêtre, missionnaire... dont nous déposons aujourd'hui les restes en terre, comme une graine d'immortalité mais aussi de joyeuse espérance et de profonde gratitude envers Dieu notre Père. Le jeune Angelo n'avait que 14 ans lorsqu'il a demandé à être envoyé en mission, et il fut envoyé en Équateur, avant de terminer son noviciat. Un fait tout à fait extraordinaire pour nous aujourd'hui !

Après sa formation initiale et son ordination presbytérale, il a passé 15 ans de sa vie pendant au collège Cirstóbal Colón [Christophe Colomb] de Guayaquil. Un an plus tard, en 1967, il est nommé Provincial de la nouvelle Province Salésienne de Cuenca (Équateur) où il a continué avec une manière d'être et de faire qui lui attirait l'affection de tous. Pourquoi ? Parce que sa vie était toute centrée sur le Christ et sur l'amour et le service des autres.

Le « Suis-moi » du Seigneur a toujours été une grande force dans sa vie. Pour notre cher Angelo, ces paroles du Seigneur étaient tout à fait vraies : « Ce n’est pas vous qui m’avez choisi, c’est moi qui vous ai choisis et établis, afin que vous alliez, que vous portiez du fruit, et que votre fruit demeure. » (Jn 15, 16). La deuxième parole est : « Le vrai berger donne sa vie pour ses brebis. » (Jn 10, 11). Et enfin : « Comme le Père m'a aimé, moi aussi je vous ai aimés. Demeurez dans mon amour. » (Jn 15, 9). Dans ces trois expressions, nous retrouvons toute l'âme de notre cher Père Angelo. Il est vraiment allé partout et sans relâche pour porter du fruit, un fruit qui demeure.

Il a donc été un Salésien prêtre jusqu'au bout, parce qu'il a offert sa vie à Dieu pour ses brebis et pour toute la famille humaine, dans un don quotidien au service de l'Église et de la Congrégation, toujours avec générosité et avec toute la disponibilité nécessaire pour servir les autres. C'est ainsi qu'il s'est uni au Christ, le bon berger qui aime ses brebis. Je dois vous dire que j'ai été très impressionné par le fait que, presque 50 ans après son service comme Provincial, et 46 ans après avoir quitté l'Équateur et qu'il a été appelé à servir à Rome, encore aujourd'hui, beaucoup de gens en Équateur et dans la Province Salésienne se souviennent de lui. Lorsque j'y suis allé, on m'a demandé « comment allait le Père Angelo Botta », et je me suis dit : « Qu'a bien pu faire cet homme simple et d’une grande finesse pour qu'on se souvienne de lui, et avec nostalgie, 50 ans après ? ». La réponse est claire pour moi : c'était un serviteur qui savait aimer dans la simplicité, et qui savait faire ce que le Seigneur demandait à Pierre : « Sois le berger de mes brebis. » (Jn 21,17)

Le Père Angelo avait la capacité d'ouvrir son cœur à tous, et cela nous enseigne quelque chose de beau et de profond : cela nous dit, aujourd'hui encore, qu'en demeurant dans l'amour du Christ nous apprenons, à l'école du Christ, l'art du véritable amour.
 
Et le bon Père s'est rendu compte à quel point la parole du Seigneur est vraie : « Celui qui veut sauver sa vie la perdra, mais qui perd sa vie à cause de moi la trouvera. » (Mt 16,25) Il voulait se donner sans réserve, jusqu'au dernier moment, pour le Christ et en Christ, pour les autres.  Et il a su le faire aussi dans la simplicité de l'obéissance. À la fin du Chapitre Général XXI, le Père Egidio Viganò a demandé au Provincial de l'Équateur, le Père Carlos Valverde, de lui donner, comme un grand cadeau, Angelo Botta comme secrétaire particulier. Et jusqu'en 2008, Angelo Botta a assuré ce service avec deux autres Recteurs Majeurs également, le Père EdmundoVecchi et le Père Pascual Chávez.

« Suis-moi » continue à être l'appel. La voix du Seigneur se renouvelle dans le dialogue avec Pierre rapporté dans l'Évangile de cette célébration : « Simon, m'aimes-tu ? … Sois le berger de mes brebis. » À la question du Seigneur : Angelo, m'aimes-tu ? Sûrement notre cher Père Angelo a toujours répondu de tout son cœur : « Seigneur, toi, tu sais tout : tu sais bien que je t’aime. » L'amour pour le Christ était sa force dominante. Il est impressionnant de voir comment Angelo a eu la capacité de vivre pendant des années en se consacrant pleinement à ses jeunes de l'Équateur, à ses frères Salésiens et à sa famille, pour vivre ensuite pendant de nombreuses années dans les quelques mètres carrés d'un bureau à Rome, mais toujours avec une vision mondiale de la Congrégation et de l'Église, trouvant même dans ce service une grande énergie spirituelle.

Il a été un vrai disciple missionnaire du Seigneur, un vrai fils de Don Bosco, un homme de grande culture, un grand communicateur avec la parole et la vie, un homme spirituel qui savait aider les autres à être plus profonds dans leur foi en Dieu.

Parmi les nombreuses choses significatives de sa vie, il y a le fait qu'il avait une connaissance et une affection personnelles pour la bienheureuse Maria Troncatti, FMA, dont il a célébré les funérailles après l'accident d'avion où Sœur Maria a perdu sa vie terrestre. Et je tiens également à mentionner qu'en 1999, la République de l'Équateur a décerné au Père Angelo le titre de Commandeur pour son service à cette nation. Tel a été Angelo !

Et aujourd'hui, il fait son dernier voyage et accompli son dernier acte d’obéissance en suivant le Seigneur Jésus. Aujourd'hui, ce « Suis-moi ! » a le parfum, après une belle vie salésienne, du voyage à la RENCONTRE DE SON SEIGNEUR, de la main de l'Auxiliatrice des chrétiens, dans le beau mystère de la Résurrection.
 
Le Père Angelo a également toujours vécu avec un grand amour pour la Vierge Marie, reflet le plus pur de la miséricorde de Dieu. Il a entendu les paroles du Seigneur crucifié comme si elles lui étaient personnellement adressées : « Voici ta mère ! » Et il a fait comme le disciple bien-aimé : il l’a accueillie au plus profond de son cœur. Et de sa Mère, il a appris à se conformer au Christ. 

Nous pouvons être sûrs que notre Angelo bien-aimé se tient maintenant à la fenêtre de la maison du Père, qu'il nous voit et intercède pour nous. Oui, cher Angelo, dans la communion des saints, intercède pour nous tous. Nous confions ta chère âme à la Mère de Dieu, ta Mère, qui t'a guidé chaque jour et te guidera maintenant vers la gloire éternelle de son Fils, Jésus-Christ notre Seigneur. Amen.
